
À l’issue du second tour des élections municipales, les résultats confirment une réalité plus nuancée que ne

le suggère le bruit médiatique : les extrêmes ne sont pas majoritaires dans notre pays.

Si certaines forces populistes progressent localement, leur dynamique reste contenue à l’échelle nationale.

Dans leur grande majorité, les électeurs font le choix de forces républicaines, attachées à l’exercice

concret des responsabilités. L’échelon communal demeure ainsi un espace de stabilité démocratique, fondé

sur des projets lisibles et une action publique efficace.

Dans le Maine-et-Loire, cette tendance se confirme, le Rassemblement national ne réalise pas de percée

significative, tandis que La France insoumise reste contenue, notamment à Angers autour de 8 % au

premier tour. Le département confirme ainsi son ancrage dans une tradition de modération.

Ces résultats ne doivent toutefois pas masquer certaines dérives préoccupantes. Durant cette campagne,

des candidats et des responsables politiques de droite ont pu entretenir des formes d’ambiguïté, voire de

complaisance, à l’égard du Rassemblement national et de ses alliés. Elles doivent être clairement

dénoncées. 

À gauche, les positions à géométrie variable sur les alliances avec La France insoumise contribuent à

brouiller la vision des électeurs. La clarté des engagements doit primer, aucune stratégie durable ne peut

reposer sur des alliances avec LFI. 

À l’inverse, lorsque les orientations sont assumées avec constance, comme à Marseille avec Benoît Payan

ou à Paris avec Emmanuel Grégoire, la victoire est possible.

Ces élections envoient un message clair, la confiance démocratique se construit dans la cohérence, la

lisibilité et la fidélité aux engagements. L’échelon communal en apporte aujourd’hui une démonstration

précieuse. Il doit nous inspirer pour la suite !

Paris, le 23 mars 2026
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